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Le clin d’œil de lybek

C'EST autour des valeurs 
d'amour et de paix que 
les échanges entre le se-

crétaire général du Parti démo-
cratique gabonais (PDG), Steeve 
Nzegho Dieko, et le président du 
Conseil supérieur des affaires 
islamiques du Gabon (CSAIG), 
l'imam Ismaël Oceni Ossa, se 
sont essentiellement focalisés 
lors de l'audience que ce dernier a 
accordée à la délégation du PDG, 
mardi à la Mosquée Hassan-II de 
Libreville.
Fraîchement nommé à la tête du 
parti au pouvoir, le nouveau SG 
du PDG, qui n'a pas occulté " la 
délicatesse de sa mission ", a donc 
entrepris des rencontres avec de 
nombreuses personnalités du 
pays. Dont les leaders religieux 
à l'effet d'échanger avec eux sur 
des problématiques requérant 
davantage d'approfondissements 
et de consolidation. C'est dans 
ce cadre que les deux hommes, 

qu'entouraient plusieurs de 
leurs collaborateurs, ont déve-
loppé l'axiome d'une culture de 
l'amour et de la paix qui garantit 
un vivre-ensemble meilleur. C'est 
d'ailleurs pour cela que, d'entrée, 
le président du CSAIG a placé 
cette rencontre sous l'inspiration 
divine, estimant que " tout ce 
qui se fait, l'est par le Seigneur ". 
D'où il devait plaider en faveur 
de l'action divine dans les enti-
tés du pays pour qu'y règnent la 
plénitude de l'amour et la paix.
Dans cette optique, Steeve Nze-
gho Dieko devait se réjouir de 
cet entretien avec le président 
du CSAIG dont il n'a pas oublié 
l'intervention au lendemain des 
travaux d'Angondjè militant pour 
l'amour et la paix dans le pays 
après les malheureux évènements 
post-électoraux de 2016. Lui dont 
" Dieu est la principale inspira-
tion " a donc voulu communier 
avec les " frères musulmans " et, 
notamment, leur leader pour 
que le postulat de la paix et de 
l'amour continue en se renforçant 
pour le bonheur de notre pays.

PDG-CSAIG : pour une culture de 
la paix et de l'amour consolidée
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DANS le cadre du mandat 
de son accréditation pour 
le Gabon, le Cameroun, 

le Tchad et la République centra-
fricaine, le Haut-commissaire du 
gouvernement du Canada, l'am-
bassadeur Richard Bale, vient d'ef-
fectuer, en compagnie de l’analyste 
politique de l’Organisation in-
ternationale de la Francophonie 
(OIF), Hans de Marie Heungoup, 
une visite de travail au siège libre-
villois de la Coordination régio-
nale de la Coalition des OSC pour 
la paix et la prévention des conflits 
en Afrique centrale (Copac).
M. Bale a été reçu par le coordon-
nateur régional, Guy-Christian 
Moussavou, et le point focal Ga-
bon, Pépécy Ogouliguende, entre 
autres. Occasion pour le diplomate 
canadien de préciser que cette vi-
site de travail au Copac entre dans 
le cadre du Conseil de sécurité 
pour l’Afrique centrale (UNSAC) 
tenu en mai dernier au Cameroun 
et des brèves rencontres qu'il a 
eues avec des responsables de 
la CEEAC, l’Unoca, mais aussi 
dans la suite de l’allocution de 

Prévention des conflits en Afrique centrale : 
l'implication du Canada et de la Francophonie
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Un instantané de la rencontre entre le président du CSAIG, l’imam Oceni Ossa, et le SG du 
PDG Steeve Nzegho Dieko, avec leurs collaborateurs respectifs.
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la vice-présidente au Conseil de 
sécurité des Nations unies du 
7 juin 2022.
Les échanges lors de cette ren-
contre augurent d'un avenir 
prometteur entre la société ci-
vile gabonaise et l’ambassade du 
Canada avec résidence à Yaoundé. 
Le Haut-commissaire canadien a 
marqué un grand intérêt à soute-
nir les efforts d'une société civile 
renforcée, y compris dans le do-
maine de la paix et de la sécuri-
té afin de prévenir l’escalade de 
la violence et les conflits armés 
qui affectent l’Afrique centrale 
depuis 1945 et minent son déve-

loppement et le bien-être de ses 
populations.
À en croire son coordonnateur 
régional, la Copac est une orga-
nisation régionale de droit ga-
bonais, créée le 10 octobre 2019 
par les leaders des principales 
plateformes régionales (REPON-
GAC, REDHAC, REFAC, ROPA-
GA, COCAFEM-LG et autres) en 
marge de l’atelier technique en 
planification stratégique des acti-
vités de prévention et résolution 
des conflits organisé par le secré-
tariat général de la CEEAC, avec 
l’appui de l’Unoca et de l’Union 
européenne (UE).

Le diplomate canadien (c) au terme de la séance de travail 
qu’il a eue à Libreville avec les représentants de la Copac. 
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